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Ils débarquent au mois de Janvier 
Sur la dernière voie de Saint-Léger 
Mais depuis des éternités 
L'a pas tell'ment changé la grimpe 
 
Passent les jours et les semaines 
Y a qu'le décor qui évolue 
La mentalité est la même 
Tous des tocards, tous des faux culs 
 
Ils sont pas lourds, en février 
À se souvenir du grand Desmaison 
Des gelures dans les Grandes Jorasses 
Qui bouffèrent leur bonhomme 
 
La France est un pays d’suceurs de spits 
À tous les coins d'rue y'en a 100 
Pour faire chauffer les Testarossa 
Ils bouffent des kilomètres impunément 
 
Quand on descend au mois d'mars 
Dans nos contrées des Pyrénées 
Bouffer des voies ens’leillées 
Pour les patiner assurément 
 
Ils crient, ils pleurent et ils s'indignent 
De cette immonde mono doigt 
Mais ils oublient que la taille des prises 
Chez nous aussi fonctionne encore 
 
Être né sous l'signe de la grimpe 
C'est pas c'qu'on fait d'mieux en c'moment 
Et le roi des cons, sur sa corde 
J'parierai pas que c’est Ondra 
 
 
 

On leur a dit, au mois d'avril 
À la télé, dans les journaux 
De pas se désencorder d'un fil 
Que l'printemps c'était pour bientôt 
 
Les vieux principes du troisième degré 
Et les vielles cornières rouillées 
Ils les rejettent totalement 
Y m'font pitié ces imbéciles 
 
Ils se souviennent, au mois de mai 
D'un sang qui coula rouge et noir 
D'un essai à vue manqué 
Qui faillit tâcher leur cahier de croix 
 
J'me souviens surtout d'ces moutons 
Effrayés par le terrain d’av 
S'en allant grimper par millions 
Dans les salles de blocs sécurisées 
 
Ils commémorent au mois de juin 
Un débarquement des grimpeurs ricains 
Ils s’insurgent contre leur esprit "fear means" 
Contre leurs nuts et leurs friends 
 
Ils oublient qu'à l'abri des Spits 
Les français criaient "Vive les vérins" 
Qu'ils dégainaient leur BêtaStick 
S’il y avait pas beaucoup de points 
 
Être né sous l'signe de la grimpe 
C'est pas la gloire, en vérité 
Et le roi des cons, sur sa corde 
Me dites pas que c’est Fred Rouhling 
 
 
 



Ils fuient en montagne au mois d'juillet 
En souv'nir d'une collante 
Qui n'a jamais éliminé 
Les traits de cake et de chaussons 
 
Ils s'abreuvent de colonnettes 
De verticales et d’inversés 
Ils pensent oublier dans la bière 
Cette réglette qui a cassé 
 
Au mois d'août c'est la liberté 
Après une longue année d'usine 
Ils crient, "Vive les vols Ryanair" 
Ils oublient un peu la résine 
 
En Espagne, en Grèce ou en France 
Ils vont polluer tous les spots 
Et par leur unique présence 
Abîmer tous les paysages 
 
Lorsqu'en septembre c’est la reprise 
Sur la falaise désertée 
Sur le pan Gullich et sur la poutre 
Ils sont nombreux à gueuler 
 
Un tradiste se ramène 
Point fermés il est accueilli 
Déséquiper c'est la gangrène 
Dans les Écrins comme à Claret 
 
Être né sous l'signe de la grimpe 
C'est vraiment pas une sinécure 
Et le roi des cons, sur sa corde 
Il est français, ça j'en suis sûr 
 
Finies les vendanges en Octobre 
Les projets fermentent à foison 
Ils sont très fiers de leurs essais 
De leurs flashs et de leurs croix 
 
Ils s’font des steaks sur l’caillou 
Sur les picots tranchants non limés 
Leur baudard et leurs dégaines 
C'est leur seule gloire à ces tarrés 
 
 
 
 

En Novembre, au salon de Lyon 
Ils vont admirer par milliers 
L'dernier modèle de chez PETZL 
Qu'ils voudront de suite se payer 
 
La bagnole, le crash-pad, 
C'est l'opium du peuple grimpesque 
Lui supprimer c'est le tuer 
C'est une drogue à accoutumance 
 
En décembre c'est l'apothéose 
Les grandes condis et les gelées 
Ils sont toujours aussi moroses 
Mais y a d'la joie dans les Mythos 
 
La Terre peut s'arrêter d'tourner 
Ils rat'ront pas leur trip de grimpe 
Moi j'voudrais tous les voir crever 
Etouffés par leur Joker de chez Béal 
 
Alors au lieu de se lamenter 
Passez acheter dans un Point P 
Un sécateur et une clé 
Pour aider cet équipeur éreinté 
 
Tu peux également glisser 
Un topo local dans ton sac 
A côté de ton beau futal 
De ta doudoune, et d’ton bonnet 
 
Être né sous l'signe de la grimpe 
Ça peut aussi devenir bandant 
Si l'roi des équipeurs perdait son Bosch 
Y pourrait y avoir un million de prétendants 


